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Mon cher petit Gaston 

Nous recevons une lettre de toi en date du 4 juillet ce ne sont pas des nouvelles fraiches cependant 

nous sommes heureux de voir que tu étais en bonne santé. Tu fais preuve d’une bonne 

compréhension. 

Tu ne seras pas étonné de ne rien recevoir de nous quand tu sauras que durant cet été nous avons eu 

de grandes difficultés de transport ce n’est pas fini quoiqu’ici nous avons eu un bon été à tout point 

de vue. 

Ce beau soleil a mis de la lumière dans tous les cœurs. Nous espérons bien que les jours qui restent 

encore avant l’hiver viendront combler tous nos espoirs. 

Tu reçois guère de nos lettres. Tu en as une de Gisèle. Comme nous elle a dû t’écrire souvent de Paris. 

Elle n’a pas pris de vacances et maintenant a repris son travail. Tout va bien pour elle chez ton oncle, 

aussi ils espèrent que Fernand va rentrer bientôt et pouvoir nous réunir tous avant longtemps. 

Nous avons eu le bonjour de Michel, sa mère se porte très bien. Elle espère bientôt revoir toute sa 

famille réunie. 

La femme d’Auguste est en bonne santé, attend des nouvelles. 

Les cousins de Monplaisir sont repartis chez eux. Albert aime toujours jouer aux petits soldats. 

Chez grand-mère tout le monde se porte bien. Petit Claude pousse à merveille. Tous pensent te revoir 

bientôt. 

Dès que nous pourrons t’expédier quelques choses je te joindrai une bonne culotte et des chaussures, 

tout ce que je pense peut être utile. En attendant il ne faut pas perdre courage comme tu nous le dis 

en terminant car mon petit Gaston notre confiance est inébranlable et totale. Notre santé est bonne. 

Ton père s’occupe à la maison, il n’est pas question de pressage pour le moment.. 

Je vois Jacqueline de temps en temps qui t’oublie pas. 

Nous donnons le bonjour de toi aux amis qui s’intéressent à toi et ils sont nombreux. 

A toi de deviner tout ce que je peux pas te dire. 

Je te dis à très bientôt. 

Je t’embrasse très affectueusement 

Ton père et moi 

 


